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n r tell oit telle chose, à tel oi tels élives, i navire étaient converts d'uiie teinte de rose. Quelques nu-
ILavoir un pls t exîlctetineit trneè davance. tges erraient s:ms ordre dis l'orient, où la lne montait
Or, nous ne Crinllons ias il tre dènt u disant tue le avec lenteur. Le reste du ciel était pur, et P'horizonî du nord

nîre des êoles oiw il existe u vrit ble pl ui<Pttudes est fbriaut un glorieux triangle avec l'astre du jour et celui de

sve restreint i mut, unie trotube, clmnrgee des couleurs di psme, s'éle-
(&on veuiell bien le remiarquer totltefiis, nous n'eii hisons Vait de li mer coin ne aune colonne de cristal supportalit la

of t i instituteurs. Notre reproebh est plus gêné- voite di eiel.
l dree a l tructionQi pini re elle- mie, dloit il eût été bien à plaialre cel qui dns ce beil spec-

et et lé bIt sont ene re si peu déterinis dans la plliî- tunel, neût ipas recotîmu la beauté de Dieu n Des larmes

ides esprit coulèrent indgrè moi de mes paupières lorsque toits mues

Otn ne sait réellemetei p i ce lu'otn ventu ce qui on doit coîipagnons ôtait leurs elmpeaux goudronnes, vinrent en-

e.îiiner aux eon.s dl nîs écoles e'st-à- ire q n'oî e toni'er d'uu voix ranie leu tr simple n t ique à Notre-

,ait llsá d quel ordre êt uis qe tin oit veut ou it an e-de -b n-ecors. patroine des mariniers. Quelle était

iet leur enseigner enigoni propose oui ce îpi'il y uiruit touclhate at p ed hommes gi, sur une planche fra

3 leur aippreinlr. lit ll nüeu dl Peear, cottemlaient iln soleil couchant

On renfirqe à cet ard ne d lerene atrme et re scr les flot! comnime elle allait àrâm cette invocatioi du

rdtion prirnaire et Uiusi utio secondaire. diféreree pauvre aintelot à la lee de douleur ! Cette humiliation de-
pi est tout à l'avantage dle cell-e.-BuHi de i struc- vant eehu qpi envoie les origes et le calme ; cette cons-

,ur ricience le tair. petitesse à li t tue de l'Pt iiii ces chants
. s'teundrant a t loi sur les vagîtes ; les monstres marins, éton-

(és dl ces accents incons se précipitant au fond de leurs
n.ol'res ;la iit .SapIrochIit avec ses embûches ; la mer-

_ ille il iotre vimssea annilieu de tant (le miërveilles; tui
équipae religieux. sa ii <Udiniration et de craitnte ; ui

~c,'e<: e~ u prétreigutste: ei pîrtëre Dieu penché sur rabime, d'une
nmin reteuant lo sq1eiI aux portes de Poccident. e atitre
élevant la lne Pl mhorizon >s et prtait à travers P'm

r i pprenr ar., renit eiettte aile de se créature
voilà ce qupton ne sutrait peindre et ce que tout le cœur île

O S > N I ) x honme Ctud.it à pCine polir sentir
Cuis 'AUÎ ia Yt

o père, source et it de toute créature,
Dont le itpie est partfot où 'étett lit nattiri,

Dont li préseice creuse et cotiitue tinfini;
Que toit noma soit partoiut, dans toute uitn, bern
Que toit règne éternel, qul toi ici jour se lève
Avec <'<carre flans titi recommence et e'ue;
Qle litr 'nmoutr divin, chuainw (e deta b nt<,
Toute volotité veuille avec ta volonté
Donne i l'hommne diun jour que toin sein thit éclore
Ce piltit Ili faut de paiti pu.i r vivre son turore

1temetsnouls te tribut quie ftous artran rmuis
enuumeme, en p:irlotn ant i tou n s ein nternis

De peur que sur lestprit ltirgile tt lemporte
Ne nous éprouv et' pas d'unîe épreuve trop forte
Mais toi-mème' prêtant it force å nos combatttuts,
Fais triomplier du tmia les enfansi< icittu

A)EUI D'UNE PETITE FILLEIA A 'ÈC0LE.

Mon riur bamtait il peie. et vous lavez formé
Vos imais ont"noué le filde ina Imnsé

MIIdait et voire imnage est l jamtisi tracée
Sur les joirs dle lîlenfant qile vous avez tim t

Si e botihetar m'atten, ce scr:. voire ouvruge
Vos soinsu 'turonit sei sur inon doux avenir
Et si, pour tm'épuroer, oito sort couve tii oru gef

Votre jeune roseit chercieri ui counige,
3ilame e 'ri apyar sur votre sonvear.

Suje le Cols posit Io i.

Riiiu: nu Solit x Boni D usN VAISSEAU.

Le globe (lth soleil, dont nos yteux pouvtient alors soutenir
prèt a se plotiger dins les vagues mticelanues ippa-

Iosstlit ihntre les cordges lit vaisseau et Versait encore le
îls des esiaces sans bornes. On eût dit, par halau-

cettxeiit de lit poule, que ilastre radieux clianigenit à cuiique
timstitit d'hîorizoi. Les nâtsles aubtuns, les vergtes dit

sr.srt sL rDt :aCE stot} uEs CHIFrEs CT FOtMER
AV' CALCU.

l)'après les rapports oiliciels, la dette nationale de l'Angleterre,
au 1 tmars IS56. ,éhevaiit - £775.31 2,674 sterlitr. Li-dessiis,

£76.C00380( portat itérét à 21 pour ciii, £2.871,515 à 31 pour
centit£43:24 à 5 pour cet tt le reste à '2.1 pour cent.

QUETiONs.-Quele somme l'Atdleterre a-t-elle dt payer cia 1856
pour Iinitérêt de ýa dette ? - E Uprîintez le chiffire total de cette dette
vil livres coirnit, ell dola rs et cin franes. - Exprimez le chiffre de

litiérêt dI lea même tauiere.

Les tporti du Ciada danis les trois dermuéres années, ont

óté Conmie miit
1S.r, 1S55 1856

De la Gratde 10ete 96328 813,303,460 $18,212,932
Des colonies îde PAmtt. dlt Nord, 675,112 865,9S4 1,032,592
D s ithles s 2673 14,132 17,612

Etats-Unis..5533,096 0,828,676 22,704,408,
Autr's piays étrrot crs. 1,355,108 ,073,70S 1,616,732

ta.........$0528,3 $36,086,160 $13,534,370

Montant des droits île doulae
pas.899,00 3,525, î.50 . .50S...
:s-rtiNs. Quelle proportion les imtiportations le In Granide-

liretigne portent-elles avec celles île tous les autreq7 pays reunis ?

Comiient pour vent a-i -il été payé de udroits sur les inportations île

ehîile atnîtée?

JV\TTSo-FOJIS

N 0T NA TO NS.

liimitt7ns W,.it D}vi î islTit r oU tçAxiuUitASxA.

t)ttes. a1 nl con iillirtl, lltie Sirois, Arthiémil se

Giigné, Mtiélttte ensattt, S. A. Mercier, ont ottenit îles li es les mt-

toristant i eiseigner dans les èroit modèles ou écoles primaires npé-
rieltres.

ries. Louise Dulhéa Àutéte lioiilIrd, Jntlie Ga«gué, Eiza' Gagin, Eno -

ituettlt:uinchlit, Sèriliat otecn Carotiie Boucher , Adélnite Sîtrier,
Aidliune Roy, Eeiéraince Roy, Arlthénise Dubé, Bulic oter nvlit


